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« Honorez bien l’Enfant-Jésus, et il ne vous manquera rien. »  

Clermont-Ferrand  63000 - Chapelle Notre-Dame de la Merci - 17 avenue d’Italie 

Issoire 63500 - Chapelle Notre-Dame de France - 18 rue de la liberté 

Plauzat 63730 -  1 rue des écloses -  

 : 04 73 39 11 98  @  : 63p.plauzat@fsspx.fr   

Abbé Sébastien CARTIER : 06 59 10 01 98 

 

   Abbé Louis GUIONIN : 06 81 47 81 94 

MERCI MONSEIGNEUR LEFEBVRE POUR L’ENRACINEMENT RELIGIEUX ! 

Le bulletin de janvier 2024 
évoquait déjà la figure de Monseigneur 
LEFEVBRE à travers la fondation du 
Tiers-Ordre de la Fraternité Saint Pie X 

En cette nouvelle année liturgique, 
continuons à mettre à l’honneur celui qui, 
malgré la tempête moderniste, a préservé 
intégralement l’héritage de l’Eglise. Plus 
modestement, la vie du prieuré, avec ses 
centres de messes, essaie de transmettre 
cet héritage autour des prêtres et des 
fidèles. En novembre dernier; nous avons 
organisé une recollection intitulée : « Une journée avec 
Monseigneur LEFEBVRE ». 

 
Certains regrettent leur absence. C’est pour 

eux que nous livrons le programme avec des extraits 
d’ouvrages ou d’interventions qui permettent à ceux 
qui ont connu ce saint homme de dire : « C’est bien 
lui », et pour ceux qui n’ont pas eu la grâce de le 
rencontrer : « je ne l’ai pas connu, pourtant je le reconnais si 
bien ! » 

Abbé Sébastien CARTIER 
************************************************ 

 
1. MONSEIGNEUR LEFEBVRE,  

UN THÉOLOGIEN SÛR ET SIMPLE 
 
 Lisons avec un grand respect ce témoignage de 
Monsieur l’abbé BERTO, le théologien privé de 
Monseigneur LEFEBVRE au concile Vatican II : 
 
« J’avais l’honneur, très grand et très immérité, je le dis devant 
Dieu, d’être son théologien. Le secret que j’ai juré couvre le 
travail que j’ai fait sous lui, mais je ne trahis aucun secret en 
vous disant que Mgr Lefebvre est un théologien, et de beaucoup 
supérieur à son propre théologien et plût à Dieu que tous les 

Pères le fussent au degré où il est ! Il a un 
“habitus” théologique parfaitement sûr et affiné, 
auquel sa très grande piété envers le Saint-Siège 
ajoute cette connaturalité qui permet, avant 
même que l’habitus discursif intervienne, de 
discerner d’intuition ce qui est et ce qui n’est pas 
compatible avec les prérogatives du Rocher de 
l’Eglise.  
 Il ne ressemble en rien à ces Pères qui, 
comme l’un d’eux a eu le front de s’en vanter 
publiquement, prenaient des mains d’un 
“peritus”, dans la voiture même qui les amenait 

à Saint-Pierre, le texte “tout cuit” de leur invention “in 
aula”. Pas une fois je ne lui ai soumis un mémoire, une note, 
un canevas, sans qu’il les ait revus, rebrassés, repensés et 
parfois refaits de fond en comble, de son travail personnel et 
assidu. Je n’ai pas “collaboré” avec lui ; si le mot était 
français, je dirais que j’ai vraiment “sublaboré” avec lui, 
selon mon rang de théologien particulier et selon son honneur 
et sa dignité de Père d’un concile œcuménique, Juge et Docteur 
de la Foi avec le Pontife Romain »       (3 janvier 1964) 

 
 Pour Mgr LEFEBVRE, un théologien sûr 
entre forcément à l’école de saint Thomas d’Aquin, 
appelé le Docteur commun de l’Eglise, parce que, 
selon Léon XIII, saint Pie X et Pie XI : « ayant étudié 
extensivement les Pères de l’Eglise, il a hérité en quelque sorte 
de l’intelligence de tous, et il a réfuté par avance toutes les 
erreurs futures. » D’ailleurs la Somme théologique du 
Docteur angélique est le manuel des séminaristes : 
La Somme pourrait se résumer ainsi : Venir de Dieu pour 
retourner à Dieu par le moyen de Dieu. Telle est la destinée 
humaine. Quelle merveille ! Quel programme ! La vue de ce 
programme à l’école de saint Thomas d’Aquin nous jette 
constamment dans l’admiration et la contemplation des 
mystères de la sagesse, de la science et de la charité de Dieu et 
de sa miséricorde pour ses créatures humaines. » 
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 Monseigneur LEFEBVRE, en tant que 
théologien, est fasciné par une idée maîtresse : le 
sacrifice du Christ, la messe, le prêtre. Tel est 
l’héritage du Christ où tout est lié pour la gloire de 
Dieu et le salut des âmes. Voici deux citations. 
 
 « Le sacerdoce est le grand héritage de Jésus-Christ. 
Notre Seigneur a remis son propre sacerdoce entre les mains 
de l'Eglise afin qu'il continue jusqu'à la fin des temps. »  

Monseigneur Lefebvre, Auxerre, 9 juillet 1978. 
 
    « Ce dont l'Eglise a besoin, ce que le peuple 
fidèle attend, ce sont ces prêtres de Dieu, ces prêtres qui 
manifestent Dieu dans toute leur personne, dans toute leur 
attitude, dans toute leur manière d'être, dans toutes leurs 
paroles. Voilà ce dont le peuple fidèle a besoin. » 

Monseigneur Lefebvre, Ecône, 29 juin 1975. 
 

2. MONSEIGNEUR LEFEBVRE,  
UN THÉOLOGIEN SÛR DANS LA CRISE. 

 
 « Quant à nous, nous résistons. Nous voulons 
continuer comme l’Église a fait autrefois : défendre nos 
familles, défendre nos cités, défendre nos villages et, s’il le 
faut, constituer des chapelles pour nos familles, faire des écoles 
où Notre Seigneur Jésus-Christ sera le Maître, le Roi… 
 
 Ainsi devons-nous maintenir cette foi catholique, 
protéger nos familles et, pour cela, reconstituer un tissu 
d’institutions chrétiennes : des monastères, des communautés 
contemplatives de religieux, de religieuses, pour redonner cette 
atmosphère catholique dans laquelle nous respirions, alors 
que dans le monde moderne, avec la disparition de toutes les 
institutions catholiques, nous sommes asphyxiés.  
  
 Même les institutions dites catholiques ne le sont plus, 
et peu à peu nous pouvons dire, en vérité, que les prêtres et les 
évêques ne sont plus catholiques parce qu’ils ne veulent plus 
défendre la foi en Notre Seigneur Jésus-Christ. Ils ne croient 
plus en la divinité de Notre Seigneur Jésus-Christ ; ce n’est 
pas possible autrement.  

 
 S’ils croyaient, comme l’Église l’a chanté tous ces jours
-ci, que Notre Seigneur Jésus-Christ est ressuscité, qu’il est le 
Sauveur, qu’il est notre Dieu, que dans quelques années nous 
nous retrouverons tous là-haut devant lui, dans sa splendeur 
(comme les Apôtres sur le Thabor nous le verrons dans sa 
magnificence, dans son règne éternel), ils auraient 
automatiquement le désir de répandre cette foi autour d’eux et 
de faire en sorte que le plus de personnes possible puissent 
suivre Notre Seigneur Jésus-Christ dans sa Résurrection, 
dans son Ascension vers le Ciel. Voilà l’esprit de l’Église ! » 
 

† Marcel Lefebvre, Ecône, Pâques, 19 avril 1987 

3. MONSEIGNEUR LEFEBVRE,  
UN MAÎTRE DE VIE SPIRITUELLE. 

 
Nous devons entretenir en nous un désir profond, un 

désir incessant de croître dans la connaissance de Notre     
Seigneur Jésus-Christ, dans l’amour de Notre Seigneur Jésus-
Christ, dans l’union à Notre Seigneur Jésus-Christ. 

Vous savez que les auteurs spirituels distinguent dans 
la marche vers la perfection, vers l’union à Notre Seigneur, 
distinguent trois étapes qu’ils appellent : la voie purgative, la 
voie illuminative et la voie contemplative. 

La voie purgative, c’est celle des débutants, qui luttent 
contre les vices qu’ils peuvent avoir, les défauts : la grâce de 
Notre Seigneur est forte, mais aussi les marques du péché ori-
ginel qui sont en nous, qui sont toujours puissantes. Alors, il 
faut lutter. Oh, il faut lutter toute sa vie, s’éloigner du péché... 

Cependant après qu’une première étape peut-être nous 
a fait franchir, cette lutte ardente contre tous nos péchés et que 
la vertu a fini par triompher au moins partiellement sur nos 
fautes et sur nos vices : la vie illuminative nous aide à mieux 
comprendre l’Évangile, à mieux comprendre les mystères de 
Notre Seigneur Jésus-Christ…Le Bon Dieu nous aide à 
mieux comprendre ce qu’il est ; ce pourquoi Il est venu, ce que 
nous sommes, où nous allons, d’où nous venons, pourquoi 
nous sommes ici-bas. Et alors, notre vie s’éclaire et notre vertu 
s’approfondit et notre foi aussi devient plus ferme... 

Et enfin, les auteurs spirituels disent que cette vie 
mène petit à petit, doit mener normalement, à la vie de tout 
chrétien qui aime sa vie chrétienne et qui poursuit vraiment sa 
vie chrétienne, à la vie contemplative. Qu’est-ce que cela veut 
dire la vie contemplative, sinon que l’on aime le Bon Dieu, 
que l’on vit avec Notre Seigneur ; que l’on vit toute la journée 
avec la Bon Dieu ; qu’à tout instant, la pensée de Dieu nous 
vient, avec les événements que l’on rencontre, aux épreuves que 
l’on subit...Tout de suite la pensée de Dieu vient ; dans nos 
cœurs et dans nos âmes. Tous les événements de la vie, les plus 
simples, comme les plus importants, sont soumis au regard du 
Bon Dieu dans nos âmes. Nous vivons au cours de la journée 
avec le Bon Dieu, avec Notre Seigneur Jésus-Christ. Nous 
aimons prier ; nous aimons prendre notre chapelet… 

 
Que nous prenions cette résolution, au début de cette 

année, de vivre avec le Bon Dieu, de vivre sous le regard de 
Dieu ; de L’aimer de tout notre cœur ; d’aimer Notre Sei-
gneur. Il est en nous. Nous vivons avec Lui ; particulièrement 
lorsque nous Le recevons dans la Sainte Communion... Alors 
notre vie sera sereine ; notre vie sera toujours paisible… 
Notre vie se passera dans la paix, devant le Bon Dieu, quoi 
qu’il arrive, que ce soit des événements joyeux, que ce soit des 
événements douloureux qui nous frappent, pourvu que nous 
puissions toujours aimer Notre Seigneur Jésus-Christ…Et 
c’est là la source du bonheur, c’est la source de notre sérénité. 
 

† Marcel Lefebvre, Ecône, 1e janvier 1977 

https://laportelatine.org/communautes-amies
https://laportelatine.org/communautes-amies


3 

Intent ion du mois de  décembre2024  :  Pour  aider  nos parents,  e t pour  les remercier

Dates et fêtes Plauzat Clermont-Ferrand Issoire 

Dimanche 1e- Ier Dimanche de l’Avent 
PRIÈRES DES MAMANS DE LU 

 
10h30 Messe ab. S. Cartier 

Confessions ab. Guionin 

8h30 Messe ab. Guionin 
Confessions ab. S. Cartier 

lundi 2 - Ste Bibiane 11h Messe ab.Guionin   

Mardi 3 - St François Xavier 11h Messe ab.Guionin   

Mercredi 4 - St Pierre Chrysologue, 
Mémoire de Sainte Barbe. 

 18h30 Messe ab. S. Cartier 18h00 Messe ab. Guionin 

Jeudi 5 - De la férie  
18h30 Messe ab. S. Cartier 

19h15 Conférence pour adultes 
18h00 Messe ab. Guionin 

Vendredi 6 - St Nicolas 
1er vendredi du mois 

 
18h30 Messe ab. Guionin 

Salut du T. S. Sacrement 

11h00 Messe ab. S. Cartier 
Catéchisme enfants 15h30 (Ecole) 

Samedi 7 - St Ambroise 
1er samedi du mois 

9h30 à 10h45 Cours  
de Catéchisme 

18h30 Messe ab. Guionin 08h30 ab. S. Cartier 

Dimanche 8 - Immaculée Conception  
Mémoire du 2ème Dimanche de l’Avent 

 
10h30 Messe ab. Guionin 

Confessions ab. S. Cartier 

8h30 Messe ab. S. Cartier 
Confessions ab. Guionin 

MARCHÉ DE NOËL 

Lundi 9 - De la férie 11h Messe ab. Cartier   

Mardi 10 - De la férie, Mémoire St Melchiade. 11h Messe ab. Cartier 
10h Sainte Marthe 
19h30 Cercle MCF de Clermont-Ferrand 

Mercredi 11 –St Damase Ier  18h30 Messe ab. S. Cartier 18h00 Messe ab. Guionin 

Jeudi 12 - De la férie  18h30 Messe ab. S. Cartier 18h00 Messe ab. Guionin 

Vendredi 13 - Ste Lucie  
 

18h30 Messe ab. Guionin 

Catéchisme enfants 15h30 (Ecole) 
18h00 Messe ab. S. Cartier 

Samedi 14 - De la férie 11h Messe ab.Guionin   

Dimanche 15 - 3e Dimanche de l’Avent  
10h30 Messe abbé….. 

MARCHE DE NOËL 
PIÈCE DE THÉÂTRE 

8h00 Confessions ab. Guionin 

(Pas de confession pendant la messe) 

8h30 Messe ab. Guionin 

Lundi 16 - St Eusèbe 11h Messe ab.Guionin   

Mardi 17 - De la férie 11h Messe ab.Guionin   

Mercredi 18 - Des Quatre-Temps  
18h30 Messe ab. S. Cartier 

Après la messe : Cercle St Austremoine  
18h00 Messe ab. Guionin 

Jeudi 19 - De la férie  18h30 Messe ab. Guionin 
Catéchisme enfants 15h30 (Ecole) 

18h00 Messe ab. S. Cartier 

Vendredi 20 - Des Quatre-Temps   18h30 Messe ab. S. Cartier 18h00 Messe ab. Guionin 

Samedi 21 - Des Quatre-Temps, St Thomas 11h Messe ab. Cartier 9h30 à 10h45 Cours de Catéchisme 
Dimanche 22 -4e Dimanche de l’Avent 

19H SPIRITUALITÉ 
DEGUSTATION 

10h30 Messe ab. Guionin 
Confessions ab. S. Cartier 

8h30 Messe ab. S. Cartier 
Confessions ab. Guionin 

Lundi 23 - De la férie 11h Messe ab.Guionin   

Mardi 24 - Vigile de Noël  

10h Confessions 
11h Messe ab. Cartier 

***************************** 
22h Confessions ab. CARTIER  

23h Veillée de Noël 

10hConfessions 
11h Messe ab.Guionin 

***************************** 
22h Confessions ab. Guionin 

23h Veillée de Noël 

Mercredi 25 - Nativité de Notre-
Seigneur Jésus-Christ (Fête d’obligation) 

 

0h Messe chantée ab. S. Cartier 
***************************** 
8h30 Messe basse de l’Aurore 

10h30 Messe ab. S. Cartier 

0h Messe chantée ab. Guionin 
***************************** 
8h30 Messe basse de l’Aurore 

10h30 Messe ab. Guionin 

Jeudi 26 –St Etienne   18h00 Messe ab. S. Cartier 

Vendredi 27- St Jean  18h30 Messe ab. S. Cartier  

Samedi 28 - Les Saints Innocents 11h Messe ab. Cartier   

Dimanche 29 - Dans l’Octave de Noël  
10h30 Messe ab. S. Cartier 8h30 Messe ab. S. Cartier 

Lundi 30 - Dans l’Octave de Noël 11h Messe ab. Cartier   

Mardi 31 - Dans l’Octave de Noël, 
Mémoire de St Sylvestre. 

11h Messe ab. Cartier   
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Mes bien chers amis, Mes bien chers frères, 
 

L’Église, au cours de la préparation 
de cette fête de Noël, pendant l’Avent, 
évoque trois sortes de venues de Notre-
Seigneur auprès de nous. 

 
La première est celle que nous fêtons particulièrement 

aujourd’hui et que nous rappelle la fête de Noël, la venue de 
Notre-Seigneur parmi nous, par l’intermédiaire de la très 
Sainte Vierge Marie. La deuxième est évoquée dans les 
textes que l’Église nous présente au cours de l’Avent, c’est 
celle de la venue de Notre Seigneur à la fin du monde, pour 
juger les hommes. Enfin la troisième venue de Jésus parmi 
nous, est celle qui se fait pour chacun d’entre nous : la venue 
de Jésus dans nos âmes... 
 

Et, en définitive, si l’on médite tant soit peu les textes 
que l’Église nous propose au cours de ces semaines, nous 
nous apercevons que la venue la plus importante, est celle 
qui nous concerne. Car si Notre Seigneur a voulu descendre 
ici-bas, c’est pour nous, c’est pour notre salut. Et si Notre 
Seigneur viendra sur les nuées du Ciel pour nous juger, c’est 
aussi pour savoir ce que nous avons fait des moyens que 
Notre Seigneur nous a donnés pour faire notre salut. 

 
Et maintenant, nous devons nous demander, nous mes 

bien chers frères, qu’avons-nous fait jusqu’à présent pour 
recevoir Jésus ? Avez-vous entendu dans l’Évangile que l’on 
vient de lire (Jn 1,11) : « Ils ne l’ont pas reçu ». Il est venu 
chez lui, et tout lui appartient, nous-mêmes nous lui appar-
tenons. Ils ont fait comme ceux de l’auberge à Bethléem, qui 
n’ont pas voulu recevoir la Vierge Marie et saint Joseph. Ils 
n’ont pas reçu Jésus... 
 

Ceux cependant qui reçoivent Jésus, dit saint Jean, dans 
l’Évangile, ceux-là sont les fils de Dieu. Qu’avons-nous 
fait, nous, mes bien chers frères ? Avons-nous vraiment reçu 
Jésus ? Vivons-nous vraiment avec Jésus ? Avons-nous 
vraiment le souci dans nos âmes du salut de nos âmes ? Car 
c’est pour cela que Jésus est venu ici-bas.  

 
 Et est-ce que tout au cours de nos journées, nous  
vivons vraiment avec Notre Seigneur Jésus-Christ ? Est-ce 
que nous vivons avec son Esprit, dans son Esprit ? Est-ce 
que nous accomplissons ses commandements ? Est-ce que 
nous récitons ces prières, qui nous préparent à la communion 
et dans lesquelles nous promettons à Notre Seigneur de ne 
jamais plus nous séparer de Lui, que nous ne nous sépa-
rions jamais de Lui ? Voilà ce qui est dit dans nos prières 
avant la communion. Est-ce que vraiment nous ne nous  
séparons jamais de Jésus ? Voilà ce que nous devons      
demander. Et voilà la grande leçon de Noël aujourd’hui. 
 

Extraits du sermon de Noël 1978 - Monseigneur LEFEBVRE 


